KYiV (KIEV) - L'UKRAINE - LA RUSSIE 


En Europe occidental, et plus particulierement en France, 
nombre d’intellectuels et d’ecclesiastiques persistent a croire que 
la vide de Kyiv (Kiev) etait la capitale d’un "premier Etat russe" et 
qu’Anne de Kyiv (Kiev), reine de France, I’epouse d ’Henri l er , etait 
une princesse russe. 

Cette contreverite aberrante resulte de l ’audience accordee a 
la conception de I’histoire de la Russie propagee par les milieux 
politiques et religieux russes animes d’un expansionnisme 
imperialiste dangereux portant atteinte a la liberte et a l ’existence 
me me d’une nation voisine de la Russie. 

Elle perpetue aussi fort a propos une erreur historique 
volontaire, facheuse au regard de l ’histoire et de la geopolitique de 
notre continent au moment de la construction de I’Union 
europeenne et de ses futures perspectives d ’elargissement mais trop 
complaisamment admise par les opinions dirigeantes des pays ouest- 
europeens dont notamment la France. 

Une breve exposition des faits historiques permettra de 
mieux comprendre les origines tres dijferentes de l ’Ukraine et de la 
Moscovie-Russie. 


Po lanes, Antes et Rous ’ 

Dans la Chronique des temps passes attribute 
au moine Nestor, il est ecrit que le prince Kyi (lire 
Kei) etait le fondateur de la ville de Kyiv (Kiev). En 
tenant compte du contexte international des Ve et Vie 
siecles, les historiens en deduisent que Kyi etait tres 



vraisemblablement une figure historique reelle du Vie 
siecle. Et qu’il etait le chef (prince) de l'union des tribus 
polanes . Ce prince fit plusieurs campagnes contre Byzance, 
negocia en 530 avec l’empereur Justinien l er , lui proposant 
de proteger les frontieres septentrionales de f empire 
byzantin contre V expansion des Slaves. Mais, apres l’echec 
des pourparlers, Kyi abandonna les territoires danubiens 
et se replia en terre polane dans la ville qui porte son nom 1 
encore aujourd’hui. 

L’historien ukrainien Mykha'ilo Y. Braitchevskyi, se 
referant aux textes des historiens byzantins du Vie siecle 
souligne que "...les ecrivains byzantins appelaient les 
Polanes du nom d\ Antes, et ces Polanes sont directement 
lies a la Rous Leur role dans la formation de la Rous' fut 
determinant " 2 . 

La Rous’ etait done a l’origine le pays des Polanes . 
D’ailleurs la Chronique des temps passes mentionne que, 
parmi les tribus slaves orientales, la plus importante etait 
celle des « Polanes que l ’on nomme aujourd’hui Rous ’» 3 . 

M. Braitchevskyi en conclue que: «La Rous’, ce 
phenomene historique nouveau, remplaga l ’Union polane 
(ante) lorsque celle-ci eclata. II s’est cree sur les ruines 
de celle-ci une nouvelle Union polane dans de nouvelles 
limites territories », toujours dans la vaste region de 
Kyiv, capitale de l’actuelle Ukraine 4 . 

1 Voir a ce sujet H.O.Kotjmp, C.B.KyjiMJmtKHH, Knee dpeenuu u 
coepeMeuHbiu, KneB, IIoiiHTH3^aT YKpaHHBi, 1982, c. 15-21. 

( M.K). BpaiiHeBCbKHH. lloxodwewiu Pyci, Knife, 1968, c. 163. 

( nonHoe co6paHHe pyccKHx jieTonuceii (IICPJ1), MocKBa, 1962, t. 1, c. 25, t. 2, 
c. 18. 

( VI . K) . B p a ini e bc b k h ii . FloxodoKeHm..., op.cit., p. 16. 



II existe des indications concretes que les termes de 
Rous\ Rhos, Ros, synonymes donnes au Pays de Kyiv ou 
plus precisement au Pays des Polanes, etaient largement 
connus au IXe siecle 5 . Mais ils devaient l’etre deja des le 
Vie siecle 6 . M. Brai'tchevskyi estime lui que la nouvelle 
union etatique appelee Rous ’ apparut au Vile siecle 7 . 

Dans un autre ecrit d’epoque, il est mentionne 
qu’une attaque des Rous’ eut lieu, en 813, contre Tile 
d’Egine en mer Egee et qu’en 883 une ambassade du 
prince des Ros (Rous’) arriva a Constantinople mais, vu 
la situation dangereuse qui regnait sur les cotes de la Mer 
Noire, l’empereur byzantin leur enjoignit de rentrer en 
Rous ’ en passant par l’Europe occidental 8 . 

Les termes « Rous ' » et « Ukraine » 

En 988, le prince de Kyi'v (Kiev) Volodymyr 
(Vladimir) le Grand, apres avoir fait baptiser ses fils, 
les membres de son conseil, les nobles (boi'ars) et la 
population de Kyi'v, fit du christianisme la religion 


5 Il.H. TpeTMKOB, y ucmoKoe dpeenepyccKoii Hapodnocmu , JleHHHrpa^, 1970, c. 
74. 

( I.M.IlIeKepa, MioKnapodni 3e'H3Ku KuiecbKo'i Pyci, Khib, 1963, c. 25; 
M.KD.EpaiiHeBCBKHH, IloxodDKeHHfi..., op.cit., p. 161-162; voir aussi 
O.O.KynpHiiciib, MC BB. 77 oxodoKennsi HCi3eu "Pycb", Phm, 1997; Annales 
Bertiani, Hannover, 1883, p. 19-20. 

( VI . K) . E p a ini c b c b k h il , PIoxodoKeHW..., op.cit., p. 16. 

I I.M.IlIeKepa, MiMcnapodni 3e'n3Ku..., op.cit., p. 25; B.B.Maripo/iHii, 
PIpoucxoyfcdeHue pyccKoeo napoda, JleHHHipa/i, 1978, c. 155-156. 



officielle de son Etat.* 

Mais au juste quel etait cet Etat? 

Nous avons vu precedemment que, selon la 
Chronique, «les Polanes, que Von nomme aujourd'hui 
Rous ' » 9 vivaient sur le Dnipro (Dniepr) moyen, autour 
de Kyiv. La chronique evoque une derniere fois ces 
Polanes en 944 10 , c’est-a-dire peu avant l'adoption du 
christianisme. Apres 944, l'appellation tribale disparait 
completement au profit du nom etatique de Rous '. 

Le terme «Terre rous' » (Rous’ka zemla) est employe 
pour la premiere fois en 852. A partir de 912, les deux 
termes - « Rous '» et « Terre rous ' » - sont utilises 
couramment mais parfois dans un sens different: Rous’ 
designant la metropole tandis que «terre rous'» pouvant 
s'appliquer plutot aux possessions. 

L'analyse detaillee des textes de la chronique montre 
qu'a cette epoque et jusqu'aux Xlle-XIIIe siecles (nous 
pensons plus exactement jusqu'aux XHIe-XIVe siecles), 
le nom de «Rous'» s'appliquait exclusivement au Pays de 
Kyiv (la ville et sa region), c’est-a-dire au territoire des 
Polanes et des autres tribus autour de Kyiv. Puis, comme 
le constate M. Braitchevskyi, la Rous' engloba "la region 
du Dniepr moyen avec Kyiv, Tchernihiv (Tchernigov), 
Perei'aslav et les territoires leur appartenant" u . 

Ceci est confirme par des historiens russes. P.N. 


* Les territoires de la future Russie furent baptises plus tard : la ville de 
Novgorod en 991, dans les autres territoires le christianisme ne commcn^a a 
s'etendre qu'a partir du Xle siecle. Cf. W. Kosyk, Le millenaire du christianisme 
en Ukraine, Paris, 1987, p. 44-46. 

' nCPJl, t. 2, c.18. 

( Ibid., t. 2, c. 34. 

1 M.KD.EpaHHeBctKHH, LloxodaKeHw..., op.cit., p. 162. 



Tretiakov qui ecrit: "Un Etat est-europeen commenga 
a se former ici, longtemps (un a deux siecles) avant 
V apparition des Riurikides a Kiev. II est apparu dans cette 
partie du Dniepr moyen qui s'appelait Rous'. Longtemps 
encore, jusqu 'aux XI I e -XIII e siecles, cette region seule a 
porte le nom de «Rous'» ou «terre rous'» n (...) " La Rous' 
n'etait que le Pays de Kiev, ou vivaient les Polanes que 
Von nomme maintenant Rous '» 1 3 . 

M.N. Tikhomirov ecrit egalement: «Le nom 
de «Rous'» est I'antique nom du Pays de Kiev, pays des 
Polanes» 14 . 

De meme, M.D. Priselkov et A.N. Nassonov disent 
que le Pays de Rous' "est cette region situee aux alentours 
des trois villes : Kiev, Tchernihiv et Per eiaslav rous'kyi», 15 

Pour resumer citons encore P.N. Tretiakov : «De 
nombreux temoignages dans les chroniques prouvent que, 
jusqu' a cette epoque (Xlle-XIIIe siecles,) ni les terres de 
Novgorod, ni celles de Smolensk, ni cedes de Rostov et 
Souzdal, ni cedes de Galicie-Volhynie, n'etaient appelees 
Rous'» 16 . 

En d'autres termes, a l'epoque du bapteme de 
Kyi'v, et meme apres, seule la partie centrale de l'actuelle 
Ukraine portait le nom de Rous'. Les autres territoires de 


** La lignee du prince varegue Riurik, etablie a Novgorod, dont le fils 
Ihor (Igor), selon la chronique aurait conquis le trone de Kyiv en 882. Remarquons 
que, contrairement a une explication chere aux dirigeants du Troisieme Reich 
allemand, le nom «Rous'» et l'Etat du meme nom ne sont pas d'origine scandinave. 

( n.H.TpeTtuKOB, y ucmoKoe..., op.cit., p. 73. 
i Ibid., p. 73-74. 

( M.H.Thxomhpob, TlpoucxooKdeHue Ha3eanuu "Pycb" u "PyccKan 3eMJiH " 
in: "CoBeTCKaa eTHorpaiJim", vol. 6-7, 1947, p. 60-80; ILH.TpeTUKoa, op.cit., p. 
74. 

( Cite par P.N. Tretiakov, p. 74. 

< Ibid. 73. 



l'empire n'etaient que des possessions de Kyiv, comme la 
Gaule n'etait qu'une possession de Rome, un territoire dans 
1’ Empire romain. 

Pour ce qui est des limites territoriales, des 
historiens, situent la Rous' entre les villes actuelles de 
Novhorod-Siverskyi au nord (qu’il ne faut pas confondre 
avec la ville de Novgorod, au nord du lac Ilmen et au sud 
de St-Petersbourg, dans la region baltique), Kremianets 
a l'ouest (a l'ouest du Horyn, dans l'actuelle region de 
Temopil, en Galicie) et Krementchouk sur le Dnipro 
(Dniepr) au sud 17 . 

A cette epoque, il n'v avait aucune autre Rous'. Et 
c'est precisement cet Etat-metropole, la Rous', qui changea 
son nom en celui d' Ukraine . 

Le nom d’«Ukraine» 

Le nom d' «Ukraine » apparait pour la premiere fois 
en 1187 dans la Chronique d’lpatiev. Depuis cette date, 
il est utilise pour designer plusieurs regions de l'actuelle 
Ukraine. Utilise pour un territoire qui n'appartenait ni a 
la Russie ni a la Pologne, ce nom ne voulait nullement 
dire "confins" de ces Etats! Il prit la signification 
de "pays", "notre pays". 

Des les XlVe-XVIe siecles, et plus particulierement 
au cours des XVIe-XVIIe siecles, les termes d '"Ukraine", 
de " peuple ukrainien " s'emploient parallelement au terme 
«Rous'», puis s'etendent peu a peu vers les territoires de 
Galicie et de Volynie. 18 

C'est la raison pour laquelle les historiens ukrainiens 


( Ibid., p. 76. 

( Cf. M.I.Mapnemco, I cm op in yxpa me b ko i Kyjibmypu, Khib, 1961, c. 69. 



considerent tout naturellement que Kyi'v etait la capitale 
de l'Ukraine medievale et qu'en 988, c’est l'Ukraine et non 
la Russie qui a adopte le christianisme. 11s considerent 
egalement que l'histoire de la Rous ’ est celle de l'Ukraine 
et non pas de la Russie. 

Notons qu’a l’epoque, l'Etat des princes de Kyiv 
ne portait pas le nom de "Rous' de Kiev", comme on a 
pris l'habitude de dire, mais s'appelait tout simplement 
« Rous '». Les termes "Rous' de Kiev" et "Russie de Kiev" 
ont ete inventes et imposes plus tard par des historiens 
russes, surtout a partir du XIXe siecle. En effet, s'il avait 
jadis existe une " Russie de Kiev ", ce territoire devrait faire 
partie de la Russie tsariste et par consequent de la Russie 
sovietique ou de la Russie actuelle...). 

Rous' - Ruthenie 

Le monde exterieur donnait a l'Etat Rous' differents 
noms, plus ou moins invraisemblables et meme parfois 
ridicules. 

Dans un texte date de 959, la princesse Olha (Olga) 
etait appelee en latin Regina Rugorum. 

D'autres chroniques allemandes et particulierement 
celle de Thietmar de Mersebourg, evoquent l'ambassade 
des Rusciae gentis (des gens roussenes) 

A propos du mariage de la fille de Iaroslav le Sage 
avec le roi de France Henri ler (19 mai 1051), les sources 
occidentales contemporaines et ulterieures nomment le 
prince de Kyiv: Rex Ruthenorum (le roi des Ruthenes), 
mais aussi Rex Rugorum, Rex Rusicorum, Rex Ruticorum, 



Rex Rusulorum, Rex Sclavorum, Rex Rabastiae, etc 19 . 

Ajoutons que les Annales Augustines appellent, 
en 1104, la princesse keivienne Eupraxie, malheureuse 
epouse de l'empereur Henri IV, Rutenorum Regis filia (la 
fille du roi de Ruthenie) 20 . 

Un auteur du milieu du Xlle siecle, mentionnant 
l'une des filles du prince de Kyiv, utilise les termes 
de Rutenorum seu Chyos Regis filia (la fille du roi de 
Ruthenie ou de Kyiv) 21 . 

Ces denominations n'avaient absolument rien a voir 
avec la Russie qui se formera quelques siecles plus tard. 
Par contre le terme de Ruthene est parfaitement acceptable 
et Ton peut done affirmer qu’Anne de Kyiv etait une 
Ruthene. 

En effet, la "Chronique des temps passes' ' mentionne 
souvent cette denomination ethnique - "roussene " ou 
"Roussyn " (en polonais " Rusin "), notamment dans les 
trades de 911 et 944 avec Byzance. Plus tard, lorsqu'elle 
parle du premier metropolite de Kyiv, nomme en 1051, qui 
n'etait pas grec, elle dit "Ilarion, roussene" 22 (le Ruthene 
Ilarion). Son appartenance ethno-etatique est done ici 
bien soulignee. C'est cette meme designation ethnique 
de " roussene ", traduite en latin par " Ruthene ", qui etait 
utilisee en Rous', done en Ukraine, et qui s'est maintenue 
jusqu'en 1939 et tout particulierement en Ukraine 


( Continuator Reginanis - MGH SS, vol. 1, p. 624; Kronika Thitmara, 
Poznan, 1953; Roger Hallu, Anne de Kiev, Reine de France, Rome, 1973, p. 43- 

44. 

20 MGH, SS, vol. Ill, p. 133; vol. VI, p. 207. 

( MGH SS, vol. XX, p. 259; Otto, Bischof von Freising, Chronik oder die 
Geschichte der zwei Staaten, Berlin, 1960, S. 536. 

( nCPJI, op.cit., vol. 1, p. 34, 35, 36, 50, 52. 



occidentale. 

En resume, la Rous', c'est-a-dire l'Ukraine 
medievale, etait appelee en latin Ruthenia. C'est pourquoi 
certains historiens ukrainiens contemporains traduisent 
avec raison le terme de Rous' par celui de Ruthenie 23 . 
Cependant ils le font tres timidement car les Russes 
n'apprecient pas cette traduction et font pression pour 
que Ton traduise en frangais ou en anglais « Rous' » 
par " Russie " 24 . Cette habitude persiste dans les milieux 
intellectuels frangais et ouest-europeens en general et 
se retrouve aussi malheureusement dans les manuels 
scolaires. 

Moscovie - Rossia -Russie 

La Russie n'est pas nee a Kyiv : le berceau du peuple 
russe et de l'Etat russe, comme le soulignent certains 
historiens russes, "etait la region de Rostov-Souzdal, sur 
la base de laquelle s'est formee plus tard l'Etat russe..." 


( Cf. Elie Borschak, La legende historique de l'Ukraine, Istorija Rnsov, 
Paris, 1949. 

( Voici quelques exemples de traduction imposee par les Russes de textes 
ukrainiens ou russes: dans le livre de M. Kotlar et S. Koultchytskyi (edition 
frangaise: Kiev, 1983) que nous avons cite au debut, non seulement les noms des 
auteurs ont ete transcrit a la maniere russe, mais le terme ukrainien «Rous'» a 
ete traduit partout par "Russie". De meme dans la traduction en fran 9 ais du livre 
de l'historien russe B. A. Rybakov Tlepeue eem pyccKoii ucmopuu (Moscou, 
1964) - intitule "Les debuts de la Russie" (edition frangaise: Moscou, 1966) 
le terme «Rous'» est traduit partout par le terme "Russie" et toute l'histoire de 
l'Ukraine medievale est presentee comme les debuts de l'histoire de la Russie. 
Egalement dans le roman de P. Zagrebelny Eupraxie (edition russe: Moscou 
1981) les termes Rous' et Roussene sont traduits par "Russie" et "Russe" (edition 
frangaise: Moscou 1984). 



25 C'est dans cette region, devenue independante de Kyiv 
(done de la Rous') en 1132-1135, que s'est formee la 
principaute de Moscovie (la ville de Moscou elle-meme 
a ete fondee en 1147), ouvrant une etape decisive dans la 
formation de la future Russie. 

Ainsi la Moscovie-Russie est nee et s’est 
developpee en dehors de la Rous '. 

Soulignons par ailleurs que l’adjectif "rous'kei", 
derive de Rous', qui fut utilise dans la chronique de 
l'epoque, n'avait rien a voir avec l'adjectif "russe", derive 
du terme «Rossia» (nom de la Russie actuelle). Le nom 
«Rossia» (Poena) est apparu vers la fin du XVe siecle 26 , 
d'abord comme un terme purement livresque, l'Etat portant 
toujours le nom de Grande Principaute de Moscou ou de 
Moscovie. Le nom Pocuh est devenu officiel a partir du 
regne de Pierre l er . 

En conclusion, les termes Rous ' et Russie se 
rapportent a deux Etats differents, deux realites historiques 
differentes, deux epoques differentes et deux peuples 
differents. 


W. Kosyk 

Historien 

Service ukrainien d'information 


( P.H.HBaHecoB, Bonpocu ucmopuu pyccroeo H3uko, in: "Bonpocti 
cjjopMiipoBaHJM pyccKoii irapo/nrocTH h iiaiiHH", VtocKBa-JIcninirpa,!, 1958, c. 
176. 

( Jl.B. UepenHHH, Mcmopmecme ycjioeun (popMupoeanun pyccrou 
Hapodnocmu do Kom\a XV e.; "Bonpocti (JiopMHpoBaHJM pyccKoii Hapo^HOCTH h 
H auHn", op.cit., p. 88. 11 est a noter toutefois que les adjectifs «rous'» et «rouskei'» 
pouvaient parfois etre utilises dans le sens d'appartenance a la confession 
orthodoxe byzantine dont le metropolite avait son siege a Kiev jusqu'en 1299, 
avant de s'installer a Vladimir puis a Moscou en 1325. 
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